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La Terrebonnienne Maélie Milot re-
vient d’une expérience que très 

peu d’enfants de 7 ans ont vécue, en 
marchant plus de 160 km sur le che-
min de Compostelle. De Figeac à Mois-
sac, elle a parcouru les sentiers parfois 
cahoteux aux côtés de sa grand-mère, 
Sylvie Livernoche, pour rapporter dans 
ses bagages des souvenirs qui reste-
ront à jamais gravés dans sa mémoire. 

Cette grande aventure a commencé il y 
a trois ans, lorsque Mme Livernoche a en-
trepris un premier périple de 300 km sur 
le chemin de Compostelle aux côtés de 
son frère. Déjà, Maélie s’intéressait au pro-
jet d’excursion de sa grand-mère, elle aus-
si résidente de Terrebonne. «Quand elle 
parlait de son voyage, Maélie lui disait 
qu’elle aimerait un jour partir avec elle. Et 
elle n’a jamais cessé d’en parler. C’est une 
fillette qui est plus mature que son âge et 
qui s’est toujours intéressée à ce que font 
les adultes», confie la mère de la jeune 
Terrebonnienne, Isabelle Audet.  

Le 18 avril, le rêve est finalement deve-
nu réalité. Mais avant, il a fallu que Maé-
lie s’entraîne pour relever ce grand défi 
pour une enfant de son âge. «Pendant 
l’hiver, sa grand-mère et elle allaient 
marcher entre 10 et 15 km par semaine 
dans les sentiers de la TransTerrebonne. 
Nous l’avons aussi bien équipée pour 
l’aventure en lui offrant des bottes, des 
bâtons et un sac à dos de randonnée. 
C’est d’ailleurs tout ce qu’elle avait 
comme bagages lorsqu’elle s’est envolée 
pour la France», poursuit la mère de la 
randonneuse de 7 ans.  

S’émerveiller à deux 
Le voyage a débuté du côté de Paris, 

puisque Maélie rêvait de voir la tour Eif-
fel. Puis, la fillette et sa grand-mère ont 
pris un train pour la ville de Figeac, le 
point de départ de leur grande excursion 
qui allait durer un peu plus d’une se-
maine. Dès lors, tout le voyage s’est fait à 
pied. Ensemble, elles ont sillonné les 
sentiers du chemin de Compostelle, tra-
versant les villes de Béduer, Cajarc, Va-
raire, Vaylats, Cahors, Lascabanes, Lau-
zerte et Moissac, pour ensuite revenir à 
Montréal le 29 avril.  

Si Mme Livernoche admet avoir eu 
quelques craintes au départ, elle a vite 
réalisé que le voyage allait non seule-
ment bien se passer, mais qu’il serait 
également l’un des plus extraordinaires 

périples de sa vie. «Elle m’a impression-
née, témoigne-t-elle à La Revue. Les sen-
tiers n’étaient pas toujours faciles et nous 
avions parfois de grandes distances à 
parcourir. Il y a une journée où nous 
avons même marché près de 30 km. 
Malgré ça, elle continuait. Parfois, nous 
arrivions au gîte le soir et j’étais plus fati-
guée qu’elle. Elle dansait et s’amusait! 
Elle a été extraordinaire.» 

La capacité d’émerveillement de la 
fillette a aussi amené sa grand-mère à 
voir le voyage d’un autre œil. «C’était 
complètement différent de ma première 
expérience. Maélie avait des étoiles dans 
les yeux et s’émerveillait devant tout. Je 
crois qu’elle a pris en photo tous les ani-
maux que nous avons croisés (rires)! À 
Vaylats, nous avons passé une nuit dans 
un vieux couvent de sœurs et ça l’a fasci-
née. C’est l’un des plus beaux moments 
de notre périple.» 

Un accomplissement extraordinaire 
Au final, ce sont 164 km que les deux 

aventurières ont parcouru. «Maélie a ac-
compli quelque chose que peu d’enfants 
de son âge ont fait, raconte fièrement sa 
mère. L’Association du Québec à Com-
postelle mentionne que l’on peut comp-
ter sur les doigts de la main le nombre 
d’enfants de son âge qui font ce pèleri-
nage.» Les marcheurs reconnaissaient 
l’enfant lorsqu’ils la croisaient dans les 
sentiers, pour en avoir entendu parler 
pendant leur périple. «Les gens étaient 
impressionnés par “la petite Cana-
dienne”, comme ils l’appelaient affec-
tueusement. D’ailleurs, Maélie aimait 
beaucoup discuter avec les gens que l’on 
croisait. C’est une petite fille très socia-
ble, et elle a donné envie à d’autres 

d’amener leurs petits-enfants sur le che-
min de Compostelle, eux aussi», conclut 
sa grand-mère.  

Depuis qu’elle est revenue à Montréal, 
Maélie ne cache pas son désir de pouvoir 
un jour poursuivre l’aventure. Elle s’est 

d’ailleurs encore plus rapprochée de sa 
grand-mère, avec laquelle elle a vécu des 
moments privilégiés qu’elle n’oubliera ja-
mais. Qui sait maintenant ce qui attend 
«la petite Canadienne» férue de voyages 
et de découvertes? 

À 7 ans, Maélie parcourt le chemin de Compostelle

La jeune Maélie Milot a notamment été émerveillée par les nombreux animaux croisés sur le 
chemin de Compostelle aux côtés de sa grand-mère, Sylvie Livernoche. (Photo : courtoisie)
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De Figeac à Moissac, les deux randonneuses 
ont parcouru 164 km à la marche, s’arrêtant 
pour dormir dans des gîtes et des auberges. 
(Photo : courtoisie)
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